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Accélérer la transition 
écologique

“Grâce aux efforts consentis pour 
contenir nos dépenses et 

à nos solides fondations financières, 
nous allons pouvoir continuer 

à investir au service de notre territoire 
et accélérer la transition écologique.”

L
e printemps marque traditionnellement le vote 

du budget d’Angers Loire Métropole. 

C’est chaque fois un acte politique majeur qui 

traduit financièrement les choix stratégiques 

décidés par les élus pour la communauté urbaine. 

Le budget que nous venons d’adopter pour 2023 s’inscrit 

dans un contexte inédit. Alors que l’embellie se profilait 

en 2022, la crise énergétique et sociale est survenue. 

L’impact de l’inflation sur les dépenses d’Angers Loire 

Métropole, comme sur celui des ménages angevins, 

est considérable. 

Malgré un plan de sobriété rapidement mis en place, 

couplé à la poursuite du déploiement du projet de Territoire 

intelligent, les factures d’énergie de la collectivité vont 

connaître cette année un important surcoût. 

Par ailleurs, les revalorisations du point d’indice des 

fonctionnaires ou du Smic ainsi que les avancées liées 

au dialogue social au sein de notre collectivité – autant 

de mesures prises qui ne sont pas toutes du ressort de la 

collectivité, même si elles sont indispensables en période 

d’inflation – ont engendré une hausse de la masse salariale. 

En dépit de ce contexte difficile, nos indicateurs 

financiers restent satisfaisants. Grâce aux efforts 

consentis pour contenir nos dépenses et à nos solides 

fondations financières, nous allons aussi pouvoir 

continuer à investir au service de notre territoire et 

accélérer la transition écologique afin de lutter contre le 

réchauffement climatique. Mise en œuvre opérationnelle 

des nouvelles lignes de tramway, développement des 

infrastructures cyclables, création d’un fonds vert local 

destiné à la rénovation thermique des bâtiments des 

communes, préservation de la ressource en eau, autant 

d’actions fortes qui nous mobiliseront en 2023.

Notre responsabilité personnelle et notre responsabilité 

collective commandent que nous soyons pleinement acteurs 

de la lutte contre le réchauffement climatique et que nous 

sachions nous appuyer sur la dynamique de nos 

29 communes pour relever ces défis. 
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Pendant les essais, les rames de plus 
en plus nombreuses à circuler

A
u fil des semaines, les nou-

velles rames de tramway 

arc-en-ciel vont se faire 

de plus en plus nom-

breuses sur l’ensemble du 

réseau ferré dans les rues d’Angers. 

Ceci jusqu’au 8  juillet, date d’ouver-

ture des nouvelles lignes B et C. D’Ouest 

en Est, du quartier Belle-Beille à celui 

de Monplaisir, de la station Molière, 

réaménagée, à la station Foch/Maison-

Bleue, en passant par la rue de la Roë, 

la place du Ralliement et la rue d’Alsace, 

les essais trouvent leur vitesse de croi-

sière. Si les rames circulent à vitesse 

lente (5 km/h), viendra l’étape dite de 

la marche à blanc où le matériel rou-

lant pourra alors retrouver son allure 

commerciale de 17 km/h en moyenne. 

“Il faut s’habituer ou se réhabituer à 

voir le tramway passer sous 

nos yeux et bien pen-

ser à regarder des deux 

côtés de la voie en lui 

cédant la priorité”, rap-

pelle Corinne Bouchoux, 

vice-présidente à la 

Transition écologique et 

aux Mobilités.

10 km de rails en plus
Vérifier que tous les systèmes répondent 

correctement sur les 10 nouveaux kilo-

mètres de rails, c’est l’objectif majeur de 

cette phase de contrôles qui permet de 

passer en revue les aiguillages, les lignes 

aériennes de contact, la signalisation 

ferroviaire et routière, l’alimentation par 

le sol via cinq sous-stations électriques… 

Quelques semaines avant la mise en 

service, ces essais seront 

aussi l ’occasion pour 

l’exploitant du réseau 

de former près de 

200 conducteurs. “Nous 

avons embauché près 

de 80  conducteurs et 

conductrices l’an der-

nier, et le recrutement se 

poursuit pour accompagner 

le nouveau réseau de transport en 

commun Irigo, précise RATP Dev. À par-

tir du 8 juillet, près de 100 000 habi-

tants, soit le tiers de la population du 

territoire, seront en mesure d’utiliser 

le tramway à proximité de leur domi-

cile ou en rejoignant les parkings relais 

comme celui nouvellement aménagé à 

Belle-Beille. Q

angersloiremetropole.fr/tramway

Le 27 février, le tramway parcourait le nouveau pont des Arts-et-Métiers d’Angers, pour la première fois. 

Les rames vont être de plus en plus nombreuses à circuler sur les 
nouvelles lignes de tramway jusqu’à leur mise en service, le 8 juillet. 
D’ici là, vigilance pour tous aux abords des voies.

 actu métropole



4

AVRIL - MAI 2023 / N°110

 actu métropole

en bref
Édition

WIK, LE NOUVEAU 
MAGAZINE DES SORTIES
Concerts, spectacles, expos, 

ciné, festivals, loisirs, visites, 

restaurants, commerces, 

bars…, toutes les idées

de sorties sont dans Wik, 

le nouveau mensuel édité 

en format poche par 

MCOmedia. Disponible 

dans les lieux publics, sites 

culturels et mairies de la 

communauté urbaine et sur 

les réseaux sociaux (gratuit).

wik-angers.fr

Animations
LES 48 HEURES DE 
L’AGRICULTURE URBAINE
Les 29 et 30 avril, 

la 4e édition des 48 heures 

de l’agriculture urbaine 

s’installe place Saint-Éloi, 

à Angers, de 10 h à 18 h. 

Les animations sont à 

découvrir sur les48h.com

Déchèteries
HORAIRES D’ÉTÉ
Jusqu’à fin octobre, les 

déchèteries sont ouvertes

du lundi au vendredi, 

de 8 h 30 à 12 h et de 13 h 30

à 17 h 30 ; le samedi, 

de 8 h 30 à 18 h et le 

dimanche, de 8 h 30

à 12 h (sauf la recyclerie 

déchèterie d’Emmaüs,

à Saint-Jean-de-Linières).

Visiter la ferme solaire de la Petite-Vicomté
Aux Ponts-de-Cé, la ferme 

solaire de la Petite-Vicomté 

attise la curiosité. Si d’autres 

projets se profilent dans 

le territoire, cette centrale 

photovoltaïque au sol reste 

la plus vaste de Maine-et-

Loire. Pour comprendre les 

énergies renouvelables et les 

enjeux d’un tel équipement, 

Destination Angers propose 

des visites guidées gratuites 

jusqu’à fin octobre (durée : 

1 h). À 15 h et à 16 h 30, les 22 et 

24 avril, les 13 et 15 mai et les 5, 

24 et 26 juin. Réservations au 

02 41 23 50 00.

La Boutique éphémère du végétal ouverte
Jusqu’au 29 avril, Végépolys Valley présente la 3e édition de la Boutique 
éphémère du végétal. Celle-ci permet de découvrir et de tester une sélec-
tion d’innovations autour du végétal. L’occasion aussi pour les entreprises 
de recueillir l’avis des consommateurs invités à tester certains produits issus 
de l’agro-alimentaire et de la cosmétique notamment. Sur place également, 
des animations culinaires autour du végétal avec la participation du Campus 
de la gastro nomie.

Du lundi au samedi, de 10 h à 20 h, à l’Atoll, à Beaucouzé. vegepolys-valley.eu

Le saviez-vous ?

Pour comprendre les applications 

réelles qu’engendre le déploiement 

du Territoire intelligent, Angers Loire 

Métropole s’installera à la Foire d’An-

gers, du 20 au 24 avril. Un stand didac-

tique proposera au public de découvrir 

les diverses solutions visant à réduire 

les consommations d’eau et d’énergie,  

à améliorer les services publics et à 

 développer de nouveaux usages. 

Un mini-environnement urbain recréé 

permettra, par exemple, de comprendre 

comment et pourquoi les systèmes d’ar-

rosage, d’éclairage, le stationnement, la 

collecte des déchets, passeront d’une 

gestion classique à une gestion adaptée 

aux besoins en temps réel. Y sera éga-

lement expliqué le fonctionnement du 

centre de pilotage qui centralise l’en-

semble des données collectées et du 

jumeau numérique offrant une vue du 

territoire en 3D. Q

foire-angers.com

Un mini-environnement urbain 
sera recréé pour comprendre 

les applications du Territoire intelligent. 

Le Territoire intelligent se déploie 
aussi à la Foire d’Angers
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LE MAGAZINE  
DES SORTIES 

MARS-AVRIL 
2023

GRATUIT

ANGERS • MAINE-ET-LOIRE

Les Résonances 
Saint-Martin 
UNE SAISON QUI DÉCOIFFE !

7 MARS AU 2 AVRIL, COLLÉGIALE SAINT-MARTIN, ANGERS

BONS PLANS,  
CONCERTS, SPECTACLES…  

SORTONS DE  
L’ORDINAIRE

N°1

La Petite-Vicomté compte plus de 20 000 panneaux solaires.
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Le produit alimentaire le plus contrôlé
L’eau du robinet est très certainement le produit alimentaire le plus contrôlé 

au monde. L’eau traitée et ultrafiltrée produite par Angers Loire Métropole 

n’échappe pas à la règle et fait l’objet de 1 200 analyses, chaque année, par 

l’Agence régionale de santé (ARS). 600 paramètres sont étudiés à cette occasion 

parmi lesquels les “polluants éternels”, ces substances perfluoroalkylées 

révélées par le journal Le Monde, en février, “et dont aucune trace n’a été 

trouvée dans notre eau potable à l’issue de contrôles complémentaires”, selon 

le vice-président en charge du Cycle de l’eau et de la Gestion des milieux 

aquatiques et de la prévention inondation, Jean-Paul Pavillon.

Le saviez-vous ?

Boire l’eau qui coule au robinet sans modé-

ration mais lever le pied sur les autres 

usages, c’est le message d’Angers Loire 

Métropole au moment de livrer son plan 

Sécheresse. “Les deux jambes sur les-

quelles il va falloir marcher pour gar-

der le bon équilibre dans ce contexte de 

réchauffement climatique”, résume Jean-

Paul Pavillon, le vice-président en charge 

du Cycle de l’eau et de la Gestion des 

milieux aquatiques et de la prévention 

des inondations (Gemapi).

À l’abri de toute pénurie ?
Pas d’inquiétude excessive toutefois. Le ter-

ritoire d’Angers a la particularité de préle-

ver l’eau exclusivement dans la Loire et sa 

nappe souterraine d’accompagnement. Ce 

qui le prémunit de toute pénurie, même si 

le niveau de l’étiage du fleuve a indénia-

blement baissé. “Même l’été dernier, pen-

dant lequel le débit de la Loire est tombé 

à un niveau très faible de 80 m3/s, au 

niveau de Montjean-sur-Loire, la produc-

tion d’eau potable n’a jamais été menacée. 

Cette année, nous partons avec un défi-

cit important certes, mais l’accès à l’eau 

potable reste la priorité des priorités sani-

taires, veut rassurer l’élu. Il n’en demeure 

pas moins que la sobriété est de mise et 

qu’elle concerne tout le monde : habitants, 

entreprises, agriculteurs…”

20 millions de m3 par an
Pour l’heure, tout est sous contrôle,  

à l’usine des eaux des Ponts-de-Cé notam-

ment. C’est d’ici que partent, chaque année, 

20 millions de m3 d’eau potable au service 

de 300 000 habitants. Pour l’acheminer, 

un impressionnant labyrinthe de tuyaux, 

long de 2 400 km, se déploie sous nos 

pieds. Celui-ci est “écouté” par les techni-

ciens d’Angers Loire Métropole et rénové 

régulièrement, ce qui en explique le très 

bon rendement. “Avec 10 % de fuites, 

notre patrimoine est parmi les plus per-

formants de France, à l’image de notre 

gestion en régie”, poursuit le vice-pré-

sident. Au final, nous rendons à la Loire 

ce que nous lui empruntons, après uti-

lisation et dépollution, pour un prix en 

dessous de la moyenne nationale (lire en 

page suivante). C’est un acte durable au 

regard des défis qu’impose la transition 

écologique.” Q

Accéder à l’eau potable, une priorité

Boire l’eau du robinet sans modération mais en limiter les autres usages, c’est le double 
message d’Angers Loire Métropole, à quelques jours d’annoncer son plan Sécheresse.

32
Le nombre de réservoirs 

sur tour (les châteaux d’eau) 
et de réservoirs semi-enterrés 

répartis dans le territoire 
angevin. Leur rôle ? Stocker 

l’eau potable et maintenir 
la pression au robinet. 

S’y ajoutent une quarantaine 
de stations d’épuration, dont 

celle de La Baumette à Angers, 
qui assurent la dépollution

des eaux usées avant
de rejoindre la Loire.
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L’Agence régionale de santé effectue 
1 200 analyses par an sur l’eau potable 
d’Angers Loire Métropole. 
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En parallèle du Fonds vert annoncé 

par l’État, Angers Loire Métropole crée 

son propre fonds Transition écologique 

en solidarité aux communes. Estimé à 

près d’un million d’euros par an, celui-ci 

sera entièrement alloué aux communes 

ayant des projets relatifs à la réno-

vation thermique de leurs bâtiments 

(écoles, restaurants scolaires, mairies, 

salles de sport…) ou au renouvellement 

de leurs équipements de production 

d’une énergie renouvelable thermique 

(chaudière biomasse, pompe à cha-

leur, panneaux solaires…). 

Les boues des eaux usées 
transformées en biométhane
“Ce fonds répond à notre promesse de 

redistribuer aux communes, de manière 

vertueuse, la recette issue de notre pro-

duction de biogaz à La Baumette”, rap-

pelle le président, Jean-Marc Verchère. 

“Une manière aussi de débloquer des 

projets dans les communes qui en ont 

moins les moyens”, ajoute Corinne 

Bouchoux, vice-présidente à la Transition 

écologique et aux Mobilités.

En plus de traiter près de 40 000 m3 

d’eau sale qui y transitent chaque 

jour, la station de dépollution des 

eaux usées d’Angers Loire Métropole, 

située à La Baumette à Angers, va en 

effet plus loin.

Depuis trois ans, l’équipement épure 

le biogaz issu du traitement de ses 

boues pour le transformer en bio-

méthane. Lequel est réinjecté dans 

le réseau de gaz naturel exploité par 

GrDF qui l’achète. Les communes pour-

ront disposer d’une aide maximale de 

100 000 euros, définie selon le nombre 

d’habitants. Q

La revente du biogaz de la Baumette 
alimente un nouveau fonds énergétique

En vendant son biogaz, Angers Loire Métropole dégage une recette 
proche d’un million d’euros qu’elle va reverser aux communes.

Si Angers Loire Métropole continue à 

ne pas augmenter les taux d’imposition 

en 2023, comme elle le fait depuis 

plus de dix ans, des ajustements seront 

nécessaires cette année pour équilibrer 

les différents budgets de la collectivité. 

À cela plusieurs raisons : l’inflation 

record et la hausse du prix des énergies 

observées à tous les postes de dépenses 

(+ 13,6 %), mais aussi de nouvelles 

charges de fonctionnement. Le budget 

Transports entre précisément dans 

ce cas puisqu’il devra absorber de 

nouvelles charges, hors investissements, 

consécutives à l’ouverture des nouvelles 

lignes de tramway et au développement 

de son offre de transports dans le 

territoire. Dans ce contexte tendu, 

le président Jean-Marc Verchère se 

montre toutefois “serein” : “La situation 

budgétaire d’Angers Loire Métropole 

est saine. Cela va permettre d’investir 

près de 167 millions d’euros en 2023, 

sachant que 100 millions d’euros seront 

directement profitables à la transition 

écologique dans quasi tous les domaines.” 

Sur ces 100 millions d’euros, 30 millions 

d’euros seront par exemple alloués 

à la fin du chantier de construction 

des lignes de tramway (contre 

70 millions d’euros, l’an dernier). Q

angersloiremetropole.fr/budget

Budget 2023 : 100 millions d’euros 
profitables à la transition écologique

EN chiffre

+3,5 %
La hausse du prix de 
l’eau appliquée depuis 
le 1er avril. Plafonnée, 
celle-ci reflète en partie la 
hausse de 15 % du coût des 
énergies et des traitements 
utilisés pour potabiliser 
et filtrer l’eau prélevée 
dans la Loire. Pour une 
consommation de 120 m3, 
un client raccordé au 
réseau d’assainissement 
collectif paiera ainsi 
471,58 € TTC par an 
(soit près d’1,30 € par mois 
en plus que l’an dernier).
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Abbaye du Ronceray, greniers Saint-

Jean, jardin du musée Jean-Lurçat : la 

Ville d’Angers ouvre grand les portes de 

lieux patrimoniaux pour la première édi-

tion de son festival Angers Pianopolis, du 

18 au 21 mai. Comme son nom l’indique, 

l’événement invitera à un voyage autour 

du monde du piano. “Le piano est l’ins-

trument transversal dans l’histoire de la 

musique, explique Nicolas Dufetel, adjoint 

au maire d’Angers, chargé de la Culture et 

du Patrimoine. Avec ses 88 touches, joué 

en solo, en concerto ou en accompagne-

ment, il peut parler plusieurs langues et 

esthétiques musicales : le classique, le jazz 

ou encore la chanson et la pop. C’est dans 

cet esprit de foisonnement et de diversité 

que nous avons imaginé le festival. Avec 

pour ambition de faire venir les meilleurs 

à Angers et de valoriser les talents locaux.”

Rendez-vous tout public
Le public, qu’il soit mélomane ou sim-

plement curieux, est attendu autour 

des 14 propositions du programme. 

Parmi elles, le jazzman Yaron Herman 

(19  mai), l’hommage à Gershwin et 

Ellington de Stan Laferrière (20 mai), les 

“Paroles de femmes” interprétées par 

Philippe Cassard et la soprane Natalie 

Dessay autour des œuvres de Mozart, 

Chausson, Massenet, Gounod, Debussy et 

Poulenc (20 mai). Seront aussi à l’affiche : 

Alexandre Kantorow et le violoncelliste 

Aurélien Pascal, Victoire de la Musique 

classique en mars, dont le concert sera 

suivi de celui de Bertrand Chamayou 

et ses solos de Ravel et Liszt (21 mai). 

À noter également : impromptus du “Piano 

saltimbanque” places Beaussier et du 

Ralliement et jardin Jean-Lurçat, ciné-

concert, causerie-rencontre autour de 

Chopin, rencontre littéraire et musicale, 

symphonie de clavecins, récital jazzy 

de Marielle Dechaume ou encore ren-

dez-vous des familles autour de l’histoire 

de Babar. Et, cerise sur le piano, des instru-

ments en libre-service seront accessibles 

dans les jardins. Q

Programme sur angers.fr 
Billetterie : billetterietheatres.angers.fr

Angers Pianopolis en pleine Ascension
Le premier festival Angers Pianopolis se tiendra du 18 au 21 mai, au cœur 
du patrimoine angevin. Quatre jours de concerts, impromptus, rencontres, 
hommages, récits et projection autour de la star du moment : le piano.

1/ Jean-Yves Clément 2 et 3/ Sophie Parel et Franck Ciup 4/ Marielle Dechaume 5/ Yaron Herman 6/ Natalie Dessay et Philippe Cassard  

7/ Ensemble Minium 21 8/ Le Piano Saltimbanque 9/ Bertrand Chamayou 10/ Stan Laferrière 11 et 12/ Aline Piboule et Pascal Quignard 

13 et 14/ Alexandre Kantorow et Aurélien Pascal.
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L
a participation citoyenne, j’y 

crois, ça nous met le vent dans 

le dos.” Le 23 mars, la vice-

présidente en charge de la 

Transition écologique et des 

Mobilités, Corinne Bouchoux, recevait les 

citoyens chargés de la première évaluation 

de la feuille de route issue des Assises de la 

transition écologique. Objectifs ? “Recueillir 

leurs sentiments et leur présenter le 

fruit du travail effectué. Cette démarche 

reste assez unique et exemplaire à ma 

connaissance”, souligne-t-elle.

Dès octobre 2020, les habitants ont en 

effet eu toute latitude 

pour participer, sous 

différentes formes, à la 

co-construction d’actions 

relevant du quotidien, 

aptes à relever le défi du 

changement 

climatique. 

135 propositions ont émergé 

de ce travail autour de 

sept thèmes : “Se nourrir”, 

“Se déplacer”, “Se loger”, 

“S’épanouir”, “Consommer”, 

“Produire et travailler” et 

“Vivre en bonne santé”. 

À  l’été 2021, rebelote. Les 

citoyens étaient invités à en 

prioriser 54 dans un bulletin 

de vote reçu dans leur boîte 

aux lettres. “Les élus en ont 

ajouté neuf”, précise l’élue. 

Dernière étape : en février 

2022, ces 63 actions ont été 

actées, engageant Angers 

Loire Métropole à les étudier et à les 

mettre en œuvre d’ici à 2026. C’est dans 

ce cadre que 16 citoyens (lire ci-dessous) 

ont participé, de septembre à décembre 

dernier, à trois séances de travail visant 

à jauger l’avancement des actions.

Une note de 1 à 4
Un mot sur la méthode : les citoyens ont 

attribué une note à chaque action, allant 

de 1 à 4 : 1 pour les actions non engagées, 

4 pour celles déjà visibles, 2 et 3 pour 

différencier celles tout juste formalisées 

de celles déjà engagées. Résultats : les 

63 actions ont obtenu 

la moyenne de 2,5/4. 

La moins bonne note, 

de 2,1, a été attribuée 

à la thématique “Se 

déplacer” et la meilleure 

à “S’épanouir” avec 3,4/4. 

Ce thème traitait des 

moyens culturels, de loisirs ou touristiques 

à mettre en œuvre pour sensibiliser à la 

transition écologique. 

Valérie Dupont-Monfort, 40 ans, domiciliée 

à Avrillé, planchait sur le sujet avec 

son binôme angevin, Yoann Lebris. 

“J’ai réalisé que le grand enjeu de la 

transition écologique, c’est d’abord de 

faire connaître tout ce qui est déjà mis en 

place et fonctionne dans le territoire, car 

nous ne le connaissons que partiellement. 

D’où notre souhait de voir se créer une 

Maison de la transition écologique. Elle 

serait un guichet unique centralisant les 

animations en matière d’environnement et 

permettrait d’apporter du sens. Cela aiderait 

“La participation 
citoyenne n’est 
pas un gadget, 

je me suis sentie 
à ma place.”

16 citoyens ont évalué la feuille de route des Assises de la transition 
écologique d’Angers Loire Métropole. Cette démarche citoyenne 

inédite a permis de passer 63 actions au crible. Rencontres.

16 citoyens
Sur 352 volontaires, le nom 
de 16 citoyens a été tiré au sort 
pour évaluer les 63 actions inscrites 
à la feuille de route des Assises de 
la Transition écologique d’Angers 
Loire Métropole. Le groupe était 
constitué de Valérie Dupont-Monfort, 
Mondane de Martrin, Éric Taron, 
Éric Clabecq, Yves Carré, Pierre 
Ruet, Florian Bouchée, Yoann 
Lebris, Yannick Delanoë, Sylvain 
Cherré, Monique Nourry, Diana 
Ugalde, Camille Cesbron, Véronique 
Passignat, Ana Courant et Anne 
Decultot. La prochaine évaluation 
est attendue au printemps 2024.

ASSISES DE LA TRANSITION ÉCOLOGIQUE

Les citoyens  
ont la parole
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Le 23 mars, la vice-présidente en charge de la Transition écologique et des Mobilités, Corinne Bouchoux, recevait une partie 
du groupe des citoyens ayant procédé à la première évaluation de la feuille de route des Assises de la transition écologique. 

Ses objectifs : “Faire le point sur la participation citoyenne qui a permis de jauger l’état d’avancement de toutes les actions 
visant à diminuer les émissions de gaz à effet de serre et à faire face au changement climatique. Les observations permettront 

d’améliorer la prochaine évaluation, au printemps 2024.” Ici, à ses côtés (de gauche à droite) : Valérie Dupont-Monfort, Éric 
Taron, Mondane de Martrin, Éric Clabecq, Christophe Lesort, membre du Conseil de développement Loire Angers, et Yves Carré. 
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Dans le cadre des Assises, 3 020 votes 

s’étaient exprimés en faveur d’un gui-

chet unique d’assistance et d’accompa-

gnement à la rénovation énergétique 

des habitations. Ce service – “Mieux chez 

moi” – existe déjà. Près de 3 000 particu-

liers le contactent chaque année.

Subventions à près de 50 %
Christophe Boulétreau, éligible à ce dispo-

sitif, vient de l’expérimenter. Propriétaire 

d’un bâtiment de quatre étages, rue 

Lionnaise à Angers, il témoigne : “Cela 

m’a été très utile sur le plan administra-

tif et technique.” Confi ée à l’opérateur 

Citémétrie, missionné par Angers Loire 

Métropole, l’étude technique a priorisé 

l’isolation extérieure de la bâtisse via 

l’utilisation de matériaux biosourcés. “Les 

subventions, principalement fi nancées 

par l’Agence nationale de l’amélioration 

de l’habitat et les aides d’Angers Loire 

Métropole, couvrent au fi nal plus de la 

moitié de l’opération”, poursuit le proprié-

taire. “On sent que la chaleur est mieux 

répartie dans le logement, je n’ai plus 

besoin de pousser les radiateurs”, admet 

également Marylène Château, l’une des 

locataires. Ces trois dernières années, près 

de 1 200 propriétaires ont été accompa-

gnés et aidés fi nancièrement par “Mieux 

chez moi” . Dédiée à l’amélioration globale 

de l’habitat, cette plateforme met l’accent 

sur le volet de la rénovation thermique 

et énergétique dans le but de s’adapter 

au changement climatique, hiver comme 

été. Appelés à s’y pencher durant leur 

évaluation (lire ci-dessus), les citoyens 

ont eu accès aux nouveaux objectifs de 

“Mieux chez moi” qui prévoit d’assurer, 

dès cette année, près de 800 rendez-vous 

relatifs aux conseils techniques, contre 

500 auparavant. Q

“Mieux chez moi”, 83, rue du Mail,
à Angers, 02 41 43 00 00.
angersloiremetropole.fr

Isoler les habitations face au changement 
climatique, une action gagnante

Christophe Boulétreau
et l’une de ses locataires, Marylène Château.

à embarquer le plus grand nombre. Nous avons attribué la 

note de 1/4 à cette action, car tout reste à décider, même si 

la Maison de l’environnement du lac de Maine dispose déjà 

d’une offre très importante. La participation citoyenne n’est 

pas un gadget, je m’y suis sentie vraiment à ma place.”

Un eff et “challenger”
Les sceptiques de la participation citoyenne invoquent 

souvent une connaissance insuffisante de la population 

pour jouer un rôle, hors défense d’intérêts particuliers.

“À notre sens, l’expérience des Assises a montré exactement le 

contraire. Nous avons été frappés par la capacité des citoyens 

à s’approprier des sujets parfois complexes”, jugent d’une 

seule voix Caroline Durr et Christophe Lesort, membres du 

Conseil de développement Loire Angers. Tous deux étaient 

invités à observer les séances de travail qui ont également 

mis en présence bon nombre de vice-présidents. “Je ne 

connaissais pas l’existence des Repair’Cafés coordonnés par 

l’Établi et qu’Angers Loire Métropole co-fi nance. Ces ateliers 

accompagnent en proximité les habitants souhaitant réparer 

leur petit matériel plutôt que de le gaspiller. Cette action au 

profi t de la réparation et du réemploi va dans le sens de la 

transition écologique et les objectifs auxquels nous avons eu 

accès montrent qu’elle va être amplifi ée ces deux prochaines 

années”, exprime Yannick Delanoë. 

À 61 ans, ce retraité domicilié à Angers évaluait le thème 

“Consommer”. Dès la première réunion, j’ai vu que l’implication de 

citoyens challengeait tout le monde. J’ai apprécié l’engagement 

des services qui nous ont donné un état des lieux transparent 

de chaque action. Cela leur a permis de mesurer à quel point 

leur travail est utile.”

Remettre du sens dans l’action publique
“L’évaluation a eu lieu moins d’un an après le vote de notre 

feuille de route, c’est court à l’échelle d’une collectivité, souligne 

Corinne Bouchoux. Pour autant, c’est un défi , pour nous élus, 

d’entendre les citoyens exprimer ce qu’ils perçoivent de 

notre travail. D’ici à la prochaine évaluation, nous affi nerons 

les critères pour mesurer les impacts réels de nos actions.”

Florian Bouchée, de Saint-Barthélemy-d’Anjou, 33 ans, exprime 

un sentiment partagé : “Pa rticiper m’a aidé à remettre du sens 

dans l’action publique. J’ai travaillé sur le thème “Vivre en 

bonne santé” et j’ai été très sensible à la désimperméabilisation 

des cours d’école. Le changement passant par l’éducation,

il faudrait que cela se généralise aux autres communes. J’ai 

saisi également comment les élus s’emparent des documents 

d’urbanisme pour y traduire leurs objectifs en matière de 

biodiversité dans les projets d’aménagement. Je suis prêt

à recommencer l’expérience.” Q
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Les citoyens ont participé à trois séances de travail, fin 2022.
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___ Assises de la transition écologique - Les citoyens ont la parole  le point métropole  

63
Le nombre d’actions inscrites à la feuille de route 

issue des Assises de la transition écologique que 

les citoyens ont évaluées. Ceci en lien avec les 7 thèmes :

“Se loger”, “Se nourrir”, “Se déplacer”, “S’épanouir”, “Consommer”,

“Produire et travailler” et “Vivre en bonne santé”.

2,5 / 4
La moyenne des notes attribuées par les citoyens 

aux 63 actions.

18
Le nombre de mois entre chaque évaluation 

citoyenne. La prochaine aura lieu en mai 2024. 

D’ici là, un nouvel appel aux citoyens volontaires sera lancé.  

L’évaluation complète 
est en ligne
Pour se remémorer les 63 actions inscrites en 7 chapitres à 

la feuille de route des Assises de la transition écologique et 

découvrir la note octroyée à chacune d’elles par les citoyens, 

deux rapports sont en ligne sur le site internet d’Angers Loire 

Métropole. L’un est consacré 

à la méthodologie employée, 

l’autre est une photographie 

de leur regard, tel qu’il était 

fin 2022. On y apprend, 

par exemple, que les 

actions en faveur d’une 

nature comestible en 

ville et en libre cueillette 

dans l’espace public 

leur sont apparues bien 

engagées, que la mise en 

place de plateformes de 

broyage des végétaux 

dans chaque commune 

n’a pas encore été 

formalisée, que le 

soutien au tourisme 

vert et responsable leur semble bien en place. Les citoyens 

apprécient le déploiement de lignes de bus express

à l’occasion du lancement de la nouvelle off re Irigo, en 

juillet. Tout ce qui a trait à la végétalisation des villes et aux 

initiatives visant à inscrire la biodiversité dans les projets 

d’aménagement leur a paru bien amorcé. La suite est

à découvrir en ligne.

angersloiremetropole.fr/transitionecologique

\ Depuis mi-mars, la première évaluation citoyenne 
de la feuille de route issue des Assises de la transition 
écologique est publique. Quel bilan en tirez-vous ?
Au-delà des 63 actions sur lesquelles les citoyens 

se sont exprimés, j’ai envie de souligner la démarche 

citoyenne qui a caractérisé ces Assises d’un bout à 

l’autre, en attendant la prochaine évaluation en 2024. 

Alors que le contexte sanitaire rendait les choses 

compliquées, nous avons tenu notre engagement de 

placer les citoyens au cœur de la démarche pour trouver 

ensemble comment relever ce défi  du changement 

climatique. De septembre à décembre dernier, 

16 citoyens ont à nouveau pris le temps de s’emparer 

de nos politiques publiques, pour jauger les actions 

entreprises et celles qui ne le sont pas encore. C’est 

cela surtout qui me satisfait, cela est assez exemplaire.

\ Quelle méthodologie les citoyens ont-ils utilisée
pour évaluer les actions ?
Ils ont retenu un système de notation assez simple, 

allant de 1, pour les actions non réalisées, à 4, pour 

celles mises en œuvre. Les notes 2 et 3 permettant 

de différencier les actions formalisées de celles déjà 

engagées. Au printemps 2024, nous affi nerons les 

critères d’évaluation pour mesurer l’effi cacité de toutes 

les actions déjà engagées.

\ Que retenez-vous de ces trois séances d’évaluation ?    
Cela nous a amenés à réexpliquer le sens de notre 

action qui vise à baisser nos émissions de gaz à effet de 

serre et à nous préparer au réchauffement climatique. 

Ceci dans tous les champs de nos compétences en 

lien avec un tas de 

partenaires, sachant 

qu’il y a aussi de 

nombreux domaines

sur lesquels notre 

collectivité ne 

peut intervenir.

Les services de la 

collectivité ont été 

d’une grande utilité 

et ont pu constater à quel point leur travail est utile. 

Quant aux habitants, ils ont dû et su s’emparer, en peu 

de temps, de sujets variés et parfois complexes pour 

pouvoir jauger l’avancement de la feuille de route. Q

questions à...

Corinne Bouchoux 
vice-présidente à 
la Transition écologique 
et aux MobilitésT
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“Nous avons tenu 
notre engagement 

de placer les 
citoyens au cœur 
de la démarche.”



12

AVRIL - MAI 2023 / N°110

 communes métropole
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Trélazé

Le défi Terre de Jeux  
dans les starting-blocks

en bref
Écouflant / Briollay 

“SENSIBLES” DE ROMAIN 
ET JOSÉ SAUDUBOIS
José et Romain Saudubois, 

père et fils, et Coco 

Production présentent 

Sensibles, leur nouveau 

documentaire de 52 minutes. 

Dédié aux 89 espaces 

naturels sensibles du 

territoire, le film est 

à découvrir le 11 mai, 

à Écouflant, et le 12 mai,  

à Briollay. 

cocoproduction49.com

Saint-Léger- 
de-Linières

VISITE DES NOUVEAUX 
ATELIERS D’EMMAÜS
Les 12 (après-midi) et 13 mai, 

Emmaüs Angers ouvre 

au public ses nouveaux 

ateliers au Sauloup, 

à Saint-Jean-de-Linières. 

À noter, les prochaines 

ventes spéciales : les 14 et 

15 avril (informatique) 

et les 2 et 3 juin (bijoux). 

emmaus-angers.fr

Beaucouzé
LES 30 ANS  
DE LA FERME ANGEVINE
Les 26 producteurs de la 

Ferme angevine fêtent leurs 

30 ans au service de la vente 

directe. Au programme : 

animations pour les plus 

jeunes, jeux en bois, 

musique avec la ferme 

pédagogique de la Galinette 

et dégustations avec le chef 

Cérini. Le 12 mai, de 15 h 30 

à 19 h, et le 13 mai, de 9 h 

à 12 h 30 (près de l’Atoll).

Longuenée-en-Anjou (Le Plessis-Macé)

Troc à plantes, le nouveau  
rendez-vous des jardiniers
Ce 15 avril, Longuenée-en-Anjou inaugure son 1er Troc à plantes, au Plessis-Macé. 

Les passionnés de plantes et jardins sont attendus salle Émile-Rousseau, de 9 h 

à 12 h, pour échanger ou donner plantes, graines, boutures et petit outillage ainsi que 

des conseils de bonnes pratiques. En parallèle, les jeunes élus du conseil des enfants 

invitent les habitants à participer à leur opération nettoyage (départ, salle Émile-

Rousseau). À noter également sur place, une exposition sur l’alimentation durable 

et la production des déchets, des quiz, un espace lecture et jeux et un atelier de 

fabrication d’ardoises à poser au pied des semis. 

longuenee-en-anjou.fr

À l’instar de Trélazé, 15 communes du ter-

ritoire angevin ont obtenu le label Terre 

de Jeux 2024. Celui-ci va notamment leur 

permettre de se fédérer autour d’évé-

nements sportifs pendant un an. “Les 

communes vont tour à tour proposer un 

défi sportif en y invitant une délégation 

de cinq jeunes environ, explique Amine 

Karim, adjoint aux Sports de Trélazé. 

L’hymne, le défilé des délégations et la 

lecture du serment des Jeux Olympiques 

rythmeront le début des matinées décou-

vertes.” “L’occasion de mettre plus de 

sport dans le quotidien des habitants 

et dans les territoires, là où tout com-

mence”, ajoute le président du Comité 

départemental olympique et sportif 

de Maine-et-Loire, Bruno Chalumeau. 

Le 25 mars, le Trélazé Gym Club (TGC) 

ouvrait cette longue séquence, salle de 

la Goducière, avec une découverte du 

parkour. Cette nouvelle discipline olym-

pique mêle acrobaties, travail au sol, en 

appui ou en suspension.

1 sport, 1 commune
D’ici à mars 2024, 11  communes se 

sont déjà positionnées pour organiser la 

suite : Avrillé (escalade), Beaucouzé (para- 

sport), Écouflant (break dance et skate), 

Les Ponts-de-Cé (floorball), Longuenée- 

en-Anjou (babyfoot), Montreuil-Juigné 

(tir à l’arc), Mûrs-Érigné (tennis de table), 

Saint-Barthélemy-d’Anjou (baseball) ou 

encore Loire-Authion (à définir), Angers 

accueillera quant à elle la flamme olym-

pique en mai 2024. 

terredejeux2024.org

Découverte du parkour avec le club de gym de Trélazé, salle de la Goducière, le 25 mars. 
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 communes métropole

Loire-Authion (Saint-Mathurin-sur-Loire)

En vente, la maison du bourg attend 
ses futurs co-propriétaires seniors

Les Ponts-de-Cé

Le Moyen-Âge comme  
si on y était
Les 17 et 18 mai, la fête médiévale, la Baillée des filles, sera 

de retour dans les douves du château et dans le centre historique 

des Ponts-de-Cé. Au programme, de nombreuses réjouissances 

dès le mercredi après-midi avec l’accro-tour, les catapultes, 

la reconstitution d’un camp médiéval, le marché médiéval et 

un spectacle nocturne son et lumière. Le lendemain, ce sera jour 

de tournoi de chevalerie et avant cela, une découverte de la 

fauconnerie, des troupes de combat à pied, des animations de rue 

avec Les Lions de Flandres, une déambulation en musique sur 

échasses, des jeux, un marché artisanal… 

Si l’habitat participatif a déjà fait ses 

preuves, l’habitat partagé dédié aux 

seuls seniors reste plus rare. Plus rare 

encore qu’une commune en soit à l’ori-

gine. Loire-Authion va pourtant l’expéri-

menter. “En préalable à l’aménagement 

de son centre-bourg, Saint-Mathurin-

sur-Loire avait acquis une maison que 

notre municipalité de Loire-Authion pro-

pose aujourd’hui à la vente aux 60 ans 

et plus, qui s’y verraient bien co-habi-

ter en partageant des espaces et des 

moments de vie”, explique le maire, 

Jean-Charles Prono.

Trois logements  
et pièces communes
Au nombre de trois, les futurs co-pro-

priétaires seront accompagnés par la 

mairie pour mener leur projet et repen-

ser le bâtiment en vue de le remodeler 

en trois logements individuels, assortis 

de pièces communes telles que salon, 

salle à manger… “À un âge avancé, le lien 

social peut s’avérer le principal anti-

dote à la dépression ou à la précarité 

mentale qui tue bien davantage que 

la maladie”, poursuit l’élu, confronté 

à ce sujet durant sa vie profession-

nelle en qualité de directeur d’Éhpad. 

“À l’âge de la retraite et au-delà, cela 

pose question de vivre en campagne, 

seul(e) ou même en couple, dans une 

grande maison qu’il faut entretenir, alors 

que les chambres ne servent que très 

peu. La maison que la commune met en 

vente se prête bien à ce modèle d’ha-

bitat partagé senior. Les commerces se 

situent à cinq minutes à pied (boulan-

gerie, épicerie, boucherie-charcuterie, 

librairie, pharmacie…), au cœur d’une 

localité touristique et vivante toute l’an-

née, raccordée aux mobilités”, poursuit 

Jean-Charles Prono. 

Le train, accessible à quelques centaines 

de mètres, relie en effet quotidienne-

ment Saint-Mathurin à la gare Saint-

Laud d’Angers, en 13 minutes. Q

amenagementduterritoire@
loire-authion.fr ou 02 52 21 10 00

Chargée de projet, Laëtitia Pasquin, ici aux côtés du maire, Jean-Charles Prono, 
accompagne les seniors intéressés par cet habitat partagé, situé en cœur de bourg. 
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 communes rencontre

D
ans le grand atelier de 

réparation baigné de 

lumière, le bruit des 

machines résonne sous 

les hauts plafonds. 

En visite, Fanny Gardie, la directrice 

générale d’Envie 49, et Mathieu 

Martin, le directeur Développement 

et Stratégie, observent le travail 

d’Alain, l’un des salariés permanents, 

tout occupé à nettoyer les pièces 

d’une machine à laver. À deux pas, 

Cédric et Mike sont plongés dans 

le remontage d’une autre machine 

bientôt prête à être testée. “Si tout 

fonctionne bien, celle-ci pourra 

prendre la direction de notre 

magasin de Beaucouzé”, précisent 

les deux salariés en insertion.

Développement et insertion
“La réparation et le réemploi sont le 

cœur de notre activité, indique Fanny 

Gardie. Depuis 30 ans, l’entreprise 

a beaucoup évolué et se développe 

aujourd’hui autour de trois activités : 

Envie Anjou pour le réemploi des 

matériels électroménagers, Envie 

2E49 pour le regroupement des 

déchets, notamment des équipements 

électriques et électroniques des 

entreprises, et la dernière-née, Envie 

Autonomie Pays de la Loire, pour 

la remise en bon état d’usage des 

aides techniques médicales.” 

Forte d’un chiffre d’affaires proche 

de 5 millions d’euros, l’entreprise 

pionnière de l’économie circulaire 

a accompagné 600 personnes depuis 

sa création et compte aujourd’hui 

une centaine de salariés sur ses 

différents sites, dont 65 personnes en 

parcours d’insertion professionnelle. 

L’an dernier, les trois quarts ont 

bénéficié d’un retour à l’emploi.

Le choix de la seconde main
“Dans le contexte d’inflation et 

d’énergie chère où transition 

écologique et économie locale ont du 

sens, les Angevins font de plus en plus 

le choix de la seconde main, poursuit 

la directrice. Nous avons même du mal 

à trouver le matériel nécessaire pour 

répondre à la forte demande, malgré 

les 12 000 produits électroménagers 

rénovés et vendus ici chaque année.” 

Pour s’adapter à l’évolution de la 

législation sur l’économie circulaire, 

l’entreprise ne cesse d’innover : en 

parallèle d’Envie 2E49, qui affiche 

une croissance à deux chiffres depuis 

2018, l’antenne Envie Autonomie 

se réinvente. Début février, celle-

ci a quitté son site de Trélazé pour 

Beaucouzé, rue du Pavillon. Son rôle : 

collecter, remettre en état et revendre 

du matériel médical spécialisé 

tel que lits médicalisés, fauteuils 

roulants, déambulateurs, matériel 

d’aide à l’hygiène, etc. Les horaires 

d’ouverture ont également changé : 

du lundi au vendredi, de 10 h à 

12 h 30 et de 13 h 30 à 18 h (dépôts de 

matériels des particuliers également 

possibles sur ces créneaux). Q

envieanjou.com 

Envie Anjou répare et revend près de 12 000 produits électroménagers par an.

Fanny Gardie, directrice générale d’Envie 49.

Envie Anjou, trente années 
au service de l’économie circulaire

Les biodéchets au profit de l’agriculture
Depuis près de deux ans, Envie Anjou 

a ajouté une nouvelle corde à son arc. 

Elle développe en effet une filière de 

gestion des biodéchets au profit de 

l’agriculture qui les réutilise sous forme de 

compost fertilisant. Pour cela, l’entreprise 

organise une collecte auprès des acteurs 

de la restauration, de la santé ou de 

l’éducation, les trie et les composte. 

Une expérimentation en points d’apport 

volontaire sera bientôt menée avec un 

groupe d’habitants du quartier Roseraie, 

à Angers, en lien avec Angers Loire 

Métropole et Label Verte. 
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À l'affi che

LEVITATION, PSYCHÉ NON ?
Dix ans après sa création à Angers, Levitation France, le festival 100 % rock psychédélique, prendra place une no uvelle fois 

en “open air” au Chabada, les 27 et 28 mai. Deux journées de fête en live que les organisateurs – le Chabada et Radical 

Production – promettent mémorables avec des artistes émergents et des têtes d’affi ches. Au programme : le mythique 

groupe de Portland, The Dandy Warhols ; les ambassadeurs du rock anatolien et de la folk psyché turque Altin Gün ; le 

Britannique Porridge Radio. The Psychotic Monks serviront leur rage made in France, alors que L.A. Witch ramènera un peu 

de soleil noir… À voir aussi le groupe prolifi que de Cleveland, Cloud Nothings, les Londoniens de Crows ou encore Ulrika 

Spacek. Sur scène également, Tramhaus, Acid Dad, Madmadmad, le trio Clamm, Lambrini Girls, Triptides, Sylvie, Meule, 

Bermud et, pour représenter la scène angevine, Big Wool. Cette édition anniversaire sera l’occasion de décliner l’univers 

esthétique, visuel et sonore de la culture psyché avec, tout au long du mois de mai, projection, exposition et concerts. 

Billetterie en ligne sur levitation-france.com

Toutes les sorties sur 
angers.fr/agenda et 

 l’appli Vivre à Angers 



À vous de jouer !!!

Objets en plastique
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